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SUR LA PAIX,
AVEC LEGLOGUE

DE VERSAILLES,
ET PLUSIEURS PIECES DE SYMPHONIE,

MISES EN MUSIQUE
PJR MONSIEVR DE LVLLT , ESCVTER, CONSEILLEZ

Secrétaire du Roy, Maifan, Couronne de France & de Jes Finances^

& Sur-Intendant de la Aiufique de Sa (zJïCajtJte.

A PARIS,
Par Christophe Ballard, feul Imprimeur du Roy pour la Mufîque,

rue Saint Jean de Beauvais, au Mont-ParnaiTe.

ET SE VEND
A la Porte de l'Académie Royalle de Muficjiie rue Saint Honoré,

qM. dc. L XXX V.

AVEC PRIVILEGE DE SA MAJESTE'.
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AU ROY.

I R E,

Je prefente a VOSTRE M A
j
E S T e' ce petit Ouvrage avec d'autant fins

de confiance, qu Elle a bien voulu l'honorer plufeurs fois de fbn attention, &
mafùrer mefme qu'il luj avoit plu. A la venté 3 S I R E , il meuft efté bien

difficile de ne pas reufirfur un fitjet auffi heureux & auffi propre à échauffer

mon génie que les louanges de V. M. On dit que dans la Poefie & dans la

NLufique , pour bien exprimer une paffion, il efi necejfaire avant toutes chofes

de la reffentir foi mefme. Et de tant de paffions que faj tafché d'exprimer

par le chant , y en a-fil une feule que faye f véritablement reffentie , que le

z^ele , l'admiration, la reconnoiffance que les Bergers de cette Idylle tefmoignent

pour VOSTRE MAJESTE'? Ne puis-je pas dire avec encore bien pins de

raifon queux, que tout ce que jefuis,& tout ce que jepoffede, ce peu de réputation

que jepuis avoir, mes biens, ma fortune ,fbnt autant de fruits de vos bien-faits?



En effet, fans parler icy des grâces dont vojlre libéralité tria fi fouvent

comblé , ne vous fuis-je pas redevable mefme de tout l'emprejfement que le

Public a pour ce que je fais? Oui-, SIRE, on voit que V. M. veut bien

quelquefoisfi délajfer à entendre mes comportions. On fiait mefme que fifay

quelque connoijfance& quelque habileté' dans mon Art, je tay acquifi à force

d'effudier ce gousl excellent que vous avez» pour tons les beaux Arts -, £t le

Public, qui jufques dans les pins petites chofis prendfoin défi conformer au goufb

<& au jugement de Y. M. fi fait une efpece d'honneur défi divertir aux mefi
mes chofes qui contribuent à vos divertijfemens. Voila ce qui le préoccupefi

avantageufiment en ma faveur* Voila d'où me viennent ces heureux fuccezj

quifontfi fort au dejfus de mes efierances. La bonté qu'on fçait que vousave^

pour r Auteur , fait le plus fouvent tout le mérite de l'Ouvrage.

nApres cela , SIRE, que me reslre-t'il a faire que de prier le Ciel avec

ces mefines Bergers , qu'il égale , s'il fie peut , la durée de vosJre glorieufe vie à

la durée mefine de l'Vnivcrsï Ce font les vœux quefait tous les jours9

S I % E,

DE VOSTRE çMAfESTE:
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Le trcs-humbic, tres-obeïflànt,&

tres-fidelle Serviteur & Sujet,

LVLLY.
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IDYLLE
SUR LA PAIX.

Chante dans l'Orangerie de Sceaux.
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. V'Npieinrc- pos favo- rife vos voeux, Peuples, chantez la Paix qui vous
1. 7.

5Mi? î î|ffISïJê|!;IPî:tl3|M^t:îîîî@lîiîâî

G 6-

B A S S E-Co jw T1NU E.

isiij|jiiiiiiiiiigiiiyiiîii
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Paix,chantez la Paix qui vous rend tous heureux.
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Un plein repos favoiife nos vœux;Chantos>Chantdnsla Paix qui nous rend tous heu-

Un plein repos favorife nos vœux;Chantos, Chantons la Paix qui nous rend tous heu-
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Terre plus belle. Haut bois & Flûte.
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Terre plus belle. Haut-bois & Flûte.
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grâce nouvelle. Tu rends le jour plus pur, & la Terre plus belle. Hautbois.
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Un Héros, des morrels l'amour &: le plai- fir,UnRov victorieux, Un Roy victori».
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eux nous a fait ce loifir.
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Ménageons la faifon de plaire,

Le temps n'endure pas toujours-, jours;

Ménageons des moments fi doux : doux;
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Les oyféaux vivent fans contrainte i

S'engagét fans crainte Leurs nœuds font doux; Les oy-

Dans leurs chats ils difent fans ceffe Que l'Amour les bleflfe D'aimables coups* Das leurs
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